DECLARATION PREALABLE DU SNUipp-FSU
AU CDEN DU 13 NOV 2006

Le projet de loi de Prévention de la délinquance, basé sur le contrôle et le fichage de larges catégories de population marque la volonté d’une surveillance généralisée et conduirait à augmenter les mesures de répression contre les populations les plus fragiles.

La volonté de faire entrer dans le secret professionnel des élus (notamment les maires) en leur donnant accès à des informations confidentielles concernant les familles est un véritable danger pour les valeurs républicaines de l’école. Alors que l’Administration met en place pour les écoles le logiciel de fichage « Base Elèves », contenant des champs d’informations confidentielles, les enseignants sont également placés dans une situation de délateurs potentiels.
S’ajoute la récente polémique sur l’apprentissage de la lecture, engagée par le ministre de l’Education Nationale, condamnant publiquement des années de travail de chercheurs et d’enseignants, allant même jusqu’à sanctionner les réfractaires. Ces propos qui discréditent le travail de ces enseignants et chercheurs tendent à semer le trouble, comme l’indique le récent rapport de l’Inspection Générale, entre les usagers de l’école et ses professionnels. D’autre part et cette fois sans remontrance de la part des plus hauts dirigeants, une association se permet même de publier, dans les colonnes des quotidiens régionaux, une incitation aux parents d’élèves à dénoncer les enseignants qui utilisent certains manuels de lecture.
Le climat de suspicion et de délation généralisé qui en résulte rappelle de bien sinistres temps et n’est en aucun cas propice à la sérénité du travail des professionnels de l’éducation : cela contribue à provoquer un conflit infondé, stérile et déstabilisant, opposant les membres de la communauté éducative.
Le SNUipp-FSU65 demande au ministre de réagir rapidement pour apaiser les polémiques et rétablir le climat de confiance nécessaire entre les acteurs éducatifs : les effets médiatiques ne doivent pas nous faire oublier le cœur de nos préoccupations : la qualité du service public d’éducation.
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